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BURKINA FASO 

Cadre macroéconomique : 

L’économie du Burkina Faso a rebondi en 2023 après une chute l’année précédente. 
La croissance a été de 3,6% contre 6% entre 2010 et 2019, selon les Perspectives 
économiques en Afrique 2024. Le PIB du Burkina Faso a atteint 20,32 milliards de 
dollars en 2023. Les principaux moteurs de l’économie, note le rapport, sont les 
services et l’agriculture ; les activités extractives – l’exploitation de l’or en particulier 
– ont été affectées par le contexte d’insécurité dans le pays. La hausse des cours 
de l’or, comme dans les pays voisins, a incité les autorités à s’implique plus dans 
les projets miniers. Le programme réformes avec le FMI, signé en septembre 2023, 
se traduira par une injection d’environ 300 millions de dollars jusqu’en 2027 ; en 
contrepartie, le gouvernement burkinabé devra refoncer sa discipline fiscale. La 
croissance en 2024 et 2025 restera supérieure à 4% pour les deux années. 

Dette et monnaie : 

Le Burkina Faso avait un stock de dette de 10397 millions de dollars en 2023. Le 
service annuel de la dette n’a arrêté d’augmenter depuis 2012, où il n’était que de 
72 millions de dollars par an. En 2025, il s’élèvera à 464 millions de dollars et 
continuera d’augmenter pour attendre plus de 500 millions de dollars en 2029. 
Presque toute la dette burkinabè est entre les mains de créanciers multilatéraux 
(89%), la Banque mondiale (11%) jouant un rôle principal. Parmi les créanciers 
bilatéraux (10%) figure la France (5%). Le Burkina Faso est l’un des quatorze pays 
africains qui utilisent le franc CFA, une monnaie à parité fixe (655 francs CFA= 1€) 
avec l’euro. 

Importations et exportations : 

Le prix de l’or, principal produit d’exportation du Burkina Faso, déterminera la 
stabilité macroéconomique du pays. Ce métal a gagné en poids dans la balance 
commerciale en raison de la hausse des prix sur le marché international : 86% des 
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exportations en 2023 sont constituées d’or. Le coton est la deuxième source 
d’entrée. Au total, le Burkina Faso a déclaré 8,35 milliards de dollars d’exportations 
en 2023. Le principal partenaire commercial du Burkina Faso a déclaré 8,35 
milliards de dollars d’exportations en 2023. Le principal partenaire commercial du 
Burkina Faso est la Suisse (72%), suivie des Émirats arabes unis et de L’Inde. 

La campagne d’autosuffisance alimentaire – l’une des priorités du gouvernement – 
définira la quantité des aliments à importer de l’étranger. Dans ce secteur, le riz est 
la principale importation. Au total, en 2023, le Burkina Faso a importé des produits 
d’une valeur de 6,15 milliards de dollars, avec une rôle protagoniste pour le pétrole 
(26%), suivi du ciment, de l’électricité et des médicaments. La principale origine de 
ces importations est la Côte d’Ivoire (10%), suivie de la Chine, du Ghana, de la 
Russie et de la France. 

L’électricité : 

Le Burkina Faso a produit 1,73 TWh d’électricité en 2023, principalement (86%) à 
partir de sources fossiles. Le reste de la production est d’origine renouvelable : 
solaire, hydraulique et biomasse. La production d’électricité a été multipliée par 
quatre depuis 2000, même si elle reste parmi les plus bas des pays voisins. 

La défense : 

Les dépenses annuelles de défense s’élèvent à 793 millions de dollars en 2023, 
selon le SIPRI, un institut suédois spécialisé dans le commerce de la défense. Ce 
chiffre représente plus de 15% des dépenses du gouvernement, une augmentation 
considérable par rapport aux 6% d’il y a dix, et s’explique par la nécessité de 
reconquérir des territoires détenus par des groupes armés. 

Démographie : 

Le Burkina Faso, comme la plupart des pays du continent, a connu un processus 
d’urbanisation depuis 1990. Cependant, il a fait à un rythme plus lent que les autres 
pays d’Afrique de l’Ouest. En 1990, 86% de la population vivait en milieu rural, un 
chiffre qui était réduit à 67% en 2023. Au cours de la même période, le Burkina Faso 
a vu sa population passer de 9 millions d’habitants en 1190 à 23 millions en 2023. 
L’espérance de vie est passée de 49 ans à 60 ans dans un pays où la moitié de la 
population a moins de 18 ans. 

L’innovation technologique : 

L’utilisation d’Internet au Burkina Faso est passée en un peu plus d’une décennie 
d’une situation inexistante (1% de la population en 2010) à un cinquième de la 
population. Bien que l’utilisation soit inférieure à moyenne du continent, plus de la 
moitié des habitants du pays (56,6%) possèdent un téléphone portable selon 
l’indice de développement des TIC 2023. En 2019 et 2020, le pays a reçu des prêts 
d’157 millions de dollars de la part de la Chine pour améliorer sa connectivité et 
étendre l’accès à la fibre optique. 



 

 

 


